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la Guerre. L’effort fourni par les Etats-Unis pour parvenir a ce que l’Allemagne soit traitee 

dans son ensemble est mis en avant. Ainsi, d’une part, les Americains mettent en place un 

»Regional Government Coordinating Office« entre les differentes delegations regionales de 

l’»OMGUS«, et, d’autre part, tentent d’harmoniser leur politique avec celle des Britanniques 

dans le cadre de la Bizone. De plus, ils ont essaye tres töt de remettre aux Allemands les fonc- 

tions d’administration et de gouvernement.

Les analyses historiques issues des archives des delegations regionales du Gouvernement 

militaire americain sont toutes aussi revelatrices. La question de l’etablissement des frontieres 

de la Zone americaine et de la Separation du Bade et du Wurtemberg entre la Zone americaine 

et la Zone fran^aise d’Occupation, ainsi que les difficiles negociations avec les Fran^ais y sont 

evidemment evoquees. En Baviere et en Hesse, les Americains durent faire face ä l’arrivee 

massive des personnes deplacees, alors que rien n’avait ete prevu ä cet effet. Et il est interes

sant de noter que des mai-juin 1945, Reagan, qui est ä la tete du Gouvernement militaire de 

Baviere, decidait de preparer la mise en place d’un gouvernement regional allemand. De 

meme, on y trouve l’histoire trSs instructive de la creation de l’enclave de Breme qui fit l’objet 

de negociations serrees avec les Britanniques. II fut decide que ces derniers continueraient 

d’occuper la partie nord-ouest de l’Allemagne, mais que les Americains administreraient la 

ville et le port de Breme. 11 fallut attendre 1947 pour, qu’ä la suite de la reconstitution des Län

der, Breme soit integree reellement dans la Zone americaine. Quant au secteur americain de 

Berlin, il fut le theätre des rapports difficiles entre les Quatre Allies et d’une premiere tentati- 

ve americaine pour gagner la population allemande ä la democratie occidentale.

Apres chaque aper^u historique des sources, un etat des fonds d’archives detaille permet, 

vu l’excellent etat des sources, un reperage rapide dans les volumes d’inventaires des dossiers 

de l’»OMGUS«. On peut remarquer d’ailleurs que l’etat des archives concernant l’antenne 

du Gouvernement militaire americain en Hesse est complete par un bref etat des series alle- 

mandes sur l’occupation.

Enfin, une bibliographie tout ä fait consequente concernant l’occupation americaine (plus 

de 300 titres) et un index des noms geographiques, ainsi qu’un excellent index des noms de 

personnes parachevent cette publication.

Le travail remarquable qui est presente ici merite donc d’etre souligne. En effet, c’est un 

verkable guide des archives de l’occupation americaine en Allemagne qui est propose au cher- 

cheur, pour lequel il ne manquera pas de devenir un ouvrage de reference indispensable.

Sylvie Lef^vre, Arcueil

Regina Paquet, Ab ovo - aus den Anfängen der Universität des Saarlandes. Erinnerungen 

und Impressionen einer Studentin 1948-1952, St. Inbert (Röhrig) 1994,124 p. (Annales Uni- 

versitatis Saraviensis, Philosophische Fakultät, 3).

La faculte des Lettres de l’Universite de Sarrebruck vient de publier, dans ses annales, 

le temoignage de l’une des premieres etudiantes ä avoir frequente ses bancs. Regina Paquet, 

sarroise d’origine, retrace ses annees d’etudes du baccalaureat (Abitur), qu’elle obtint en 

1947, ä l’Institut d’etudes superieures de Hombourg - oü eile prepara son annee de prope- 

deutique- puis ä l’Universite de Sarrebruck de 1948 (date de sa fondation) ä 1952.

Le lecteur trouvera dans ce petit ouvrage de nombreuses descriptions permettant de saisir 

ce que pouvait bien etre la vie quotidienne d’un etudiant dans ces difficiles annees d’apres- 

guerre ainsi que l’analyse, proposee par un temoin, de la transformation du petit institut 

hombourgeois en une veritable universite sarroise (quoi qu’on en dise en quatrieme de Cou

verture), l’Universite de Sarrebruck ne fut que la seconde institution de cette nature ä avoir 

ete creee sur la rive gauche du Rhin apres 1945. Elle fut en effet precedee par l’etablissement 

mayen^ais au printemps 1946 - mais il est vrai qu’il s’agissait d’une »re-ouverture«, un siede 
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et demi plus tard!). La relation de la greve estudiantine de mai 1948 constitue le coeur de 

l’ouvrage. L’auteur met egalement en evidence les repercussions du contexte politique de 

l’epoque (Statut particulier de la Sarre) sur la vie universitaire: imposition de la langue fran^ai- 

se, presence de professeurs fran?ais, liens de l’Institut de Hombourg avec les Universites 

fran^aises tandis que les contacts et les passerelles avec les etablissements du reste de l’Alle- 

magne etaient inexistants. R. Paquet dresse enfin le portrait des principales personnalites de 

l’epoque: Grandval, le Haut-Commissairefran^ais, »vice-roi« redoute mais,semble-t-il, res- 

pecte; Hoffmann, le Ministre-President de la Sarre dont les traits ne sont qu’esquisses; Straus 

enfin, Ministre responsable des questions educatives et culturelles, qualifie »d’homme de 

Grandval« et d’»incarnation de tous les maux«. La these principale de R. Paquet consiste ä 

affirmer qu’aucune de ces trois personnalites, quoi qu’elles aient pu en dire, n’aurait ete favo- 

rable ä la creation d’une Universite en Sarre et que la fondation de cet etablissement fut le 

resultat de la pression estudiantine et tout particulierement de la greve de 1948 dont eile fut 

personnellement l’un des organisateurs les plus actifs!

Certes, l’auteur ne pretend pas faire ceuvre d'historien et eile se pose deliberement en 

temoin. C’est lä l’un des interets majeurs de l’ouvrage, car il faut dire que ses Souvenirs 

sont d’une remarquable precision. Mais l’auteur ne fait pas seulement acte de temoignage. 

Connaissant les travaux de Heinrich Küppers sur la politique culturelle de la France en 

Sarre, eile semble aussi regier des comptes avec une Interpretation qui ne lui sied guere. Si 

a question de l’utilisation des temoignages des »temoins-acteurs* par les historiens est rele

vante d’un point de vue methodologique (Paquet reproche a Küppers son manque de cir- 

conspection face aux »recits« retrospectifs de Straus notamment), la plupart des remar- 

ques ä l’encontre de l’ample synthese de Küppers, ä laquelle eile ne rend jamais justice, 

marque son propre ouvrage du sceau de la polemique. Neanmoins le temoignage, non pas 

seulement la description mais aussi Interpretation, le jugement et le ressentiment du »te

moin« pour toute une epoque merite l’attention du lecteur. Celui-ci trouvera egalement 

dans cette publication de nombreuses photographies et la reproduction de quelques docu- 

ments d’epoque.

Corine Defrance, Paris

Stefan Zauner, Erziehung und Kulturmission. Frankreichs Bildungspolitik in Deutschland 

1945-1949, München (R. Oldenbourg) 1994,351 p. (Studien zur Zeitgeschichte, 43).

Le livre de Zauner nous apporte les resultats de ses recherches de doctorat sur la poli

tique culturelle de la France en Allemagne de 1945 ä 1949.11 repose sur un remarquable travail 

d’archives: l’auteur a abondamment consulte les documents fran^ais — archives du Ministere 

des Affaires Etrangeres (Paris, et surtout Colmar oü sont conservees les archives de l’occupa- 

tion fran^aise en Allemagne et en Autriche), Archives Nationales, Archives departementales 

du Territoire de Belfort et partiellement les fonds allemands (les archives regionales et univer- 

sitaires n’ayant pas ete systematiquement depouillees). II s’est egalement appuye sur des te

moignages d’»acteurs« de l’epoque et sur une bibliographie tres fournie de pres de 450 titres. 

Celle-ci est presentee de fa$on alphabetique et i’on peut tout au plus regretter que les ecrits de 

l’epoque et les relations des »temoins«, qui constituent une »source«, n’aient pas ete separes 

des travaux des historiens. L’index des noms de personnes, avec 400 entrees environ, fournit 

une aide tres appreciable pour se reperer dans ce vaste ouvrage.

Apres avoir dresse l’historique des travaux consacres ä l’action culturelle de la France dans 

sa zone d’occupation et presente certains elements du debat historiographique actuel, l’au

teur se propose de combler une lacune en mettant l’accent sur les liens entre la politique cultu

relle fran^aise en zone d’occupation apres 1945 et la vie et les debats culturels menes en Fran

ce depuis l’entre-deux-guerres. Cette perspective, en degageant des continuites historiques,


